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par pénétrer les plus indifférent». D’ailleurs, tout ae passe 
avec une discrétion remarquable. Pas de déplacement pour 
l’exécution des morceaux, pas de distribution tapageuse de 
feuilles de musique. Ces cinquante chanteurs, groupés dans le 
choeur de l’église, les fillettes d’un côté, les petits garçons de 
l’autre, tous tournés vers l’autel, obéissant au claquoir qui leur 
indique les positions du corps à prendre pendant l’office, don­
nent l’exemple à la masse des fidèles et réalisent à la lettre la 
pensée de 'la Sainte Eglise. Il n’est pas jusqu’aux petits en- 
fants de choeur qui, par leur tenue irréprochable, achèvent de 
donner aux offices une perfection vraiment rare. L’exemple 
de cette paroisse devrait être imité. Il faut avoir entendu à 
Bonnevail la grand-messe du dimanche, les vêpres, les chante 
du mois de Marie, l’office des défunts, pour comprendi ■ la 
beauté de la vraie prière chantée ! * * *

La Croix de Paris.

EXHUMATION DU COBPS
de la vénérable servante de Dieu BERNADETTE SOUBIROUS I

|E procès apostolique sur les vertus et aussi sur les mi l 
rades de la vénérable servante de Dieu Borna-] 
dette Souibirous, en religion Soeur Marie-Benmn 

est terminé. Les témoins qui furent appelés à déposer dans«| 
procès ne sont plus tenus au secret.

Conformément aux prescriptions de la Sacrée Congrégatia 
des Rites, le tribunal eedésiastique, présidé par Mgr Chatelo 
évêque de Nevers, a fait, le 3 avril dernier, la visite du ta 
beau. H a été procédé à la reconnaissance et à l’examen 1 

corps de la vénérable avec les experts, les ouvriers asser 
tés et un petit nombre de témoins.

Tout d’abord, 'les cérémoines préliminaires, prestation i 
serment et autres, se sont accomplies à la chapelle de la i 
munauté de SaintXHldard. Puis le cortège s’est rendu àt


